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S C R I P T A

Numéro Scripta :  6304

Auteur(s) : Régnault de Préaux [particulier]

Bénéficiaire(s) : Les Préaux, Saint-Pierre de Préaux (abbaye)

Genre d'acte : charte

Authenticité : non suspect

Datation : [1185-1227]

Action juridique : donation

Langue du texte :  latin

Analyse
Régnault de Préaux fait savoir qu’il a donné en perpétuelle aumône, avec l’accord de son fils André, à l’abbaye
Saint-Pierre de Préaux, pour le salut de son âme, le bois, situé à Préaux, qui avait appartenu à Turstin Mauduit,
son père, et une acre et demi de terre surplombant ce bois, deux acres (?) à Bougerue du fief de Guillaume Malet
et quatre chapons de rente qu’il percevait chaque année sur la masure de Robert Lavi. Si ce dernier ne versait pas
ces chapons, l’abbé pourrait à ce propos exercer sa justice.

Tableau de la tradition

Éditions principales

a.   Rouet  Dominique, Le cartulaire de l’abbaye bénédictine de Saint-Pierre-de-Préaux (1034-1227), Paris,
Éditions du CTHS (Collection de documents inédits sur l’Histoire de France, section d’Histoire et de Philologie
des civilisations médiévales ; série in-8°, 34), 2005, n° B202, p. 433-434.

Dissertation critique
Datation proposée par D. Rouet.

Texte établi d’après a

Sciant presentes et futuri quod ego Reginaldus de Pratellis dedi et presenti carta confirmavi assensu et voluntate
Andree, filii mei, pro salute anime mee Deo et ecclesie Sancti Petri de Pratellis et monachis ibidem Deo servientibus
libere et absolute ab omnibus rebus in perpetuam elemosinam boscum qui fuit Tustini Malduit, patris mei, apud
Pratellum et unam acram et dimidiam terre desuper boscum existentem et duas areas in Bougerue de feodo Willelmi
Malet et IIIIor capones de redditu, quos Robertus Lavi de masura sua mihi singulis annis persolvebat, ita quod, nisi
predictus Robertus prefatos capones persolverit, licebit abbati ejusdem loci pro sepedictis caponibus in mansura
justiciam exercere. Hoc autem concedo, salvo jure capitalium dominorum. Et, ut hoc duret in perpetuum, presenti
scripto et sigillo meo confirmavi.


